
   

A PROPOS DE LA POPULATION « BOUILLONNAISE » D’HIRONDELLES DE RIVAGES 
CAP’Hirondelles - Noël  2019 

Il est de bonnes nouvelles qui passent quelquefois inaperçues et pourtant celle-ci s’est 
passée tout près de chez vous ! … Beaucoup de gens connaissent l’Hirondelle de fenêtre 
qui niche sur les façades des maisons et/ou l’Hirondelle rustique, qu’on retrouve plus 
fréquemment dans les fermes. Mais, connaissez-vous l’Hirondelle de rivage (Riparia 
riparia) ? Celle qui niche dans une galerie, à l’intérieur de parois verticales de sols meubles 
telles que des berges limoneuses de rivières, ou bien des tas de sable, de calcaire ou 
d’argile rencontrés sur des sites carriers en cours d’exploitation? En vous promenant dans 
le centre de Bouillon au printemps ou en été, avez-vous remarqué la haute-voltige de ces 

autres hirondelles, plus petites, au plumage brun au-dessus, et par-dessous blanc et muni d’un « collier » brun ? Avez-vous observé 
l’extraordinaire adaptation de ces volatils peu farouches et très bavards, installés chaque année dans le mur de soutènement de l’Hôtel de ville ? 
Pas encore ? Alors tant mieux, car nous allons vous raconter comment la plus petite de nos espèces d’hirondelles a quelque peu « orienté » en 
sa faveur le projet de la restauration du mur de l’Hôtel de ville, pris en charge par la ville de Bouillon, cela grâce à la bienveillance de chacun !  
 

En 2014, observant quotidiennement la nidification des Hirondelles de rivage dans leur milieu bien spécifique à Bouillon, Luc Demaret, citoyen 
amoureux de sa ville natale et de la nature fabuleuse qui l’entoure, apprend que la ville prévoit de rejointoyer l’habitat préféré de ses protégées 
et va trouver la commune pour s’assurer qu’une attention toute particulière soit donnée à la sauvegarde de leur site de nidification.  C’est vrai, 
le mur de soutènement de l’Hôtel de ville est entre autres miné par le temps et les ligneux ! Il est urgent d’intervenir puisqu’il n’offre plus la 
sécurité maximale, d’autant qu’il est situé en bordure de voierie! Comment concilier sécurité des citoyens et protection de cette espèce 
protégée ? Luc Demaret a bien une idée et la soumet à la ville qui accepte. Le pan de mur devant être démonté puis réassemblé, l’aménagement 
réalisé pour les hirondelles consiste à y inclure 15 anfractuosités par l’assemblage des pierres et du mortier. Et, pour s’assurer que d’éventuels 
prédateurs n’y accèdent pas, on les muni d’entrées discrètes en PVC. Au retour des hirondelles, plusieurs couples vont s’installer dans la partie 
restaurée du mur. Le succès est au rendez-vous !  
 

En 2018, la ville constate la formation progressive d’un « ventre » dans un autre pan du mur, elle prévoit le financement de la seconde phase 
de travaux. Prenant cette fois les devants pour la colonie occupant le mur, mais aussi par fierté d’être l’une des rares communes wallonne à 
accueillir la nidification de 3 espèces différentes d’hirondelles sur son territoire, la ville de Bouillon répond à l’appel à projet de l’opération 
«  CAP’Hirondelles », mise en œuvre par l’A.S.B.L. Les Bocages et soutenue par le SPW dans le cadre du Réseau Wallonie Nature. Son projet est 
retenu et la ville bénéficie dès lors de l’expertise et de conseils d’experts habitués à résoudre des problèmes de cohabitation relatifs aux 
hirondelles. Elle bénéficie aussi d’un subside de la Région wallonne pour réaliser des micros-aménagements en faveur des hirondelles.  Ensuite, 
tout s’enchaîne rapidement : la ville de Bouillon réunit les membres de son P.C.D.N. pour discuter « hirondelles ». Les membre du P.C.D.N. se 
répartissent le travail pour réaliser l’inventaire des populations à la ville et dans les village dans le but de sensibiliser la population et de cibler 
aux mieux des actions en faveur du « gîte », du « couvert » et de la « bienveillance » envers les hirondelles. Concernant l’Hirondelle de rivage en 
particulier, les propos vont bon train entre Luc Demaret (C.O.B.) et Claudy Noiret (A.S.B.L. Les Bocages) qui mettent au point les caractéristiques 
d’un nouveau type de cavité pour accueillir la nidification des hirondelles.  L’A.S.B.L. Les Bocages demande que la nouvelle : (1) respecte au 
maximum les habitudes de nidification des hirondelles, la cavité doit donc être remplie de matière adaptée, (2) soit sécurisée pour éviter tout 
affaissement et soit donc renforcée dans sa structure, (3) respecte de bonnes conditions sanitaires et soit donc inclinée pour évacuer toute eau 
résiduelle, (4) permette, pour des questions d’hygiène, d’en faciliter le nettoyage après nidification. Ensuite, dans le petit atelier de la 
« Commission Ornithologique de Bouillon », habitué depuis 1970 à construire différents types de nichoirs pour l’avifaune, Luc Demaret fabrique 
les nouvelles cavités dites « Nichoirs Demaret » et propose 2 types d’entrées : l’une demi-sphérique, l’autre rectangulaire (dite « boite à lettres »).  
 

Avril 2019 : La réfection du mur de l’hôtel de ville débute et l’entrepreneur y insère une vingtaine de ces nouvelles cavités.  
 

Mai 2019 : Qui eut cru qu’un mois plus tard les Hirondelles de rivage les auraient déjà presque tous occupés, faisant forte impression auprès 
du Ministre de l’Environnement invité à Bouillon le 10 mai 2019 pour inaugurer l’aménagement « CAP’Hirondelles » en présence de 
représentants de la ville de Bouillon, de membres du P.C.D.N., de la D.N.F., du C.O.B. et de l’A.S.B.L. Les Bocages ?  
 

Chers habitants bouillonnais, chers passants, touristes ou voyageurs… si ce message vous a interpellé, n’oubliez pas de passer dire un petit 
bonjour aux Hirondelles de rivage de la ville de Bouillon. Au printemps ou en été, un peu à l’écart du mur, avec bienveillance et discrétion de 
votre part, elles vous chanteront certainement une sérénade puis vaqueront à leurs occupations préférées : la voltige, la parade nuptiale, le 
nourrissage de leur progéniture... Que de bonheur et de liberté à observer !   Texte : E. SKELTON à partir du vécu et des impressions de C. Noiret et de L. DEMARET 


